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EDITO 
 

 

A qui le tour ? 

L’annonce récente de la très probable fermeture (planifiée) du site de Mouscron (ex-
Mydibel) au sein du groupe Simplot-Clarebout en Belgique secoue le monde de la 
pomme de terre. Elle succède à l’annonce faite par Lamb Weston il y a 3 mois à peine 
de clôturer à moyen terme son usine de Broekhuizenvorst aux Pays-Bas. Les 2 sites cu-
mulent plus de 500 emplois et une capacité d’approvisionnement de plus de 750.000 
tonnes de pommes de terre par an.  

Les pessimistes (et en même temps réalistes) diront : à qui le tour ensuite ? Car dans le 
contexte actuel des marchés de la frite surgelée, les arguments avancés par les 2 mul-
tinationales sont semblables et peuvent aussi s’appliquer à la plupart des autres opé-
rateurs industriels : surcapacité de transformation, course à l’efficience des lignes de 
production, rationalisation des transports, investissements ailleurs dans le monde… 
Avec à la clé l’abandon des lignes les moins efficaces (les plus anciennes à priori) et 
la réduction du nombre de sites d’exploitation européens, la délocalisation de l’acti-
vité vers les autres continents... Délocalisation, le mot est lâché… Une évolution qui 
contraste pleinement avec le développement concentré de l’industrie de la frite en 
Belgique ces 25 dernières années. 

Que faut-il craindre à l’avenir ? D’autres fermetures d’outils existant (alors que les pro-
jets de nouvelles lignes restent simultanément confirmés) ? L’arrivée de frites chinoises 
ou indiennes à grande échelle sur le marché européen ? L’avenir le dira.  

Restons optimistes dans la capacité du secteur à valoriser ses atouts : la proximité du 
marché communautaire, la qualité et la sécurité alimentaire de nos produits, la fiabilité 
de la chaine d‘approvisionnement, le savoir-faire de tous les maillons de la filière. Mais 
soyons aussi prêts à innover dans la durabilité environnementale (la transition variétale 
est à ce titre inévitable), économique et sociétale pour nous démarquer de la concur-
rence émergente. 

 

Bonne lecture.      Pierre Lebrun, Directeur Fiwap. 

 
 

  


